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Syrie : la reprise de Deraa 
par l’armée régulière, des 
dizaines de milliers de 
personnes déplacées  
 
Le 12 juillet, l’armée régulière syrienne a 
repris le contrôle de la ville de Deraa 
pour la première fois depuis sept ans. 
Cette ville au sud-ouest de la Syrie est 
emblématique car sa population était 
majoritairement opposée au pouvoir 
avant même le début de la guerre civile 
syrienne et elle fut le théâtre, en 2011, 
des premiers soulèvements. 
L’investissement de la ville par l’armée 
d’Assad et des militaires russes s’est fait 
après un accord de cessez-le-feu conclu 
vendredi entre les chefs des groupes 
armés rebelles et l’armée russe. Cette 
opération est qualifiée de 
« réconciliation » par les autorités 
syriennes, et de « capitulation » par les 
insurgés. Elle intervient après plusieurs 
semaines de bombardements, initiés le 
19 juin, qui ont causé la mort de plus 
d’une centaine de civils et un 
déplacement massif de la population. Le 
26 juin, les autorités jordaniennes avaient 
annoncé que leurs frontières resteraient 
fermées alors que des dizaines de milliers 
de civils avaient fui en direction de la 
Jordanie et qu’un exode massif est à 
craindre.  
L’accord, qui a été imposé aux rebelles, 
leur dicte un désarmement et une 
amnistie ainsi que le retour des 

institutions étatiques dans la ville. Les 
insurgés ont alors le choix d’intégrer une 
force de l’armée dédiée à la lutte contre 
l’organisation État islamique ou les forces 
de polices locales. Ceux qui refusent ces 
conditions et les termes de l’accord de 
« réconciliation » de Bachar al-Assad 
seront transférés dans la province d’Idlib 
au nord de la Syrie, la dernière province 
encore aux mains des rebelles.  
Le hashtag le plus utilisé pour 
commenter cette actualité est #Deraa. 
Certains internautes pro-régime utilisent 
également celui de #libérons-le-sud ou 
#armée-arabe-syrienne pour commenter 
les victoires de l’armée régulière. Plus 
généralement, le hashtag #syrie est 
également utilisé.  
Si certains applaudissent l’avancée de 
l’armée régulière et la neutralisation des 
rebelles, d’autres condamnent 
fermement la violence de la répression 
orchestrée par le gouvernement contre 
les civils sur place. Par ailleurs, ceux qui 
s’opposent à l’opération commentent 
avec virulence le fait que les déplacés 
soient arrêtés à la frontière jordanienne. 
Enfin, les internautes critiquent la 
participation de l’Iran et d’Israël aux 
combats. 

La reprise de Deraa : un 
soulagement pour certains  
Ceux qui se réjouissent de la reprise de Deraa par 
l’armée régulière soutiennent le régime de Bachar 
al-Assad : 
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« La restauration de la souveraineté de l’État sur 
#Deraa est une victoire majeure pour le président 
Bachar al-Assad. #Libérons-le-sud» (@1_2um, 
syrien, 1 545 abonnés, 10 retweets, 36 likes) 
 
Certains louent le courage et la popularité de 
l’armée syrienne alors que la ville de Deraa est 
libérée : 

Ce tweet est accompagné d’une photo de soldats 
brandissant un drapeau syrien :   
  
« Une image exclusive des héros de la garde 
républicaine célébrant la libération d’un point 
stratégique dans la campagne de #Deraa, 
commandée par le général Talal Makhlouf … 
Combien nous pouvons changer le monde et 
gagner. #Syrie, #Libérons-le-sud.» 
(@wassim_syrian, 4 315 abonnés, 48 retweets, 202 
likes) 
 

 
 
« Les héros de #l’armée-arabe-syrienne… Vous 
enseignez au monde le sens de l’humanisme. » 
(@BrSyria, syrien, 51 abonnés, 8 retweets, 12 likes) 
 
Ce tweet est accompagné d’une photo de 
manifestants portant le drapeau syrien : 
 
« Rassemblement populaire à #Al-Ghariyah al-
Gharbiyah [localité du gouvernorat de Deraa] à 
#Deraa pour célébrer le retour des populations 
dans leur ville natale alors qu’elle est libérée des 
terroristes par l’armée arabe 
syrienne. #Le_contrôle_est_en_cours, » 
(@raedsyrian002, syrien, 35,9 k abonnés, 14 
retweets, 32 likes). 
 

 
« #Syrie, les habitants de la localité de Ghariyah 
accueillent favorablement les soldats syriens 
#Armée-arabe-syrienne, #Deraa, #Libérons-le-
sud. » (@syriano_94, syrien, 406 abonnés, 12 
retweet, 24 likes). 
 

 
 
Certains raillent la défaite des insurgés : 
 
« Nous vous avions prévenus que vous deviez 
rendre les armes, de gré ou de force, vous avez 
répondu la mort plutôt que l’humiliation. Nous vous 
avions prévenu que vous ne feriez pas le poids 
contre les coalitions militaires. Vous avez répondu 
que Moscou tomberait, et Moscou n’est pas tombé 
#Deraa. Nous vous avons incité à libérer les zones 
sans combattre, vous nous avez répondu que 
Hauran [région de la Syrie méridionale, dans les 
gouvernorats de Quneitra, As-Suwayda, et Deraa] 
serait le cimetière des envahisseurs : et enfin vous 
vous êtes rendus, avez dû accepter la réconciliation 
et le monde entier se moque de vous. #Libérons-le-
sud. » (@Counselkremlin, syrien, 242 k abonnés, 
158 retweets, 374 likes . 
 
Et se réjouissent que le mouvement révolutionnaire 
contre le régime s’épuise : 
 
« La défaite à #Deraa ne date pas d’aujourd’hui, elle 
a commencé au moment où la révolution a perdu 
sur son soi-disant front sud, noyé dans l’échec 
depuis la tempête de 2015 lors de laquelle elle a 
perdu Cheikh Miskine et Atamane [deux villes du 
gouvernorat de Deraa, ceci fait référence à la 
bataille qui s’y est déroulée du 28 décembre 2015 
au 25 janvier 2016 et qui a opposé les forces 
gouvernementales aux rebelles du Front du Sud et 
du Front al-Nosra à la suite de laquelle la ville est 
reprise par l'armée arabe syrienne aux rebelles.]. Ils 
ont essayé d’y échapper, mais le régime est de 
retour… #Libérons-le-sud. » (@Omar_Hariri_Dr, 
syrien, 14,5 k abonnés, 69 retweets, 134 likes) 
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« Sept ans plus tard, les forces du régime syrien 
contrôlent à nouveau le soi-disant « berceau de 
l’Intifada ».#Libérons-le-sud ». 
(@xUgG6EKSBL6lZkE, syrien, 2 675 abonnés, 23 
retweets, 69 likes) 
 
Certains saluent l’efficacité de la coalition dans 
l’opération : 
 
« Information de Syrie : la police militaire russe 
pénètre #Deraa et hisse le drapeau du régime 
d’Assad sur le bâtiment de la poste, la ville de Deraa 
est désormais entièrement sous le contrôle du 
régime. La prochaine étape sera l’expulsion de tous 
ceux qui refusent la réconciliation vers le nord de la 
Syrie. » (@mofak_1994, syrien, 16,4 k abonnés, 98 
retweets, 217 likes) 
 
Mouvement de colère contre la 
violence de la répression : 
Certains condamnent fermement la violence avec 
laquelle le régime a bombardé Deraa :  
 
 « « La chose la plus dure que peut vivre une mère 
est de vivre la tragédie de ses enfants, et le cœur 
brisé, de ne rien pouvoir faire contre les monstres 
qui infligent ces malheurs. », Ayman Otoum [poète 
jordanien], #Deraa » (@saqerkhresat#, jordanien 1 
615 abonnés, 81 retweets, 203 likes).  
 
« Le « bureau de la documentation des martyrs » 
[Un office non-officiel qui documente les pertes au 
sein des combattants de la révolution dans le 
district de Deraa] a publié le nombre de 2 613 
martyrs à #Deraa du 18 mars au 12 juillet 2018, 
dont 236 femmes et 351 enfants dont 124 sous la 
torture. #ce_ne_sont_pas_des_nombres. » 
(@aboghias, syrien, 6 219 abonnés, 28 retweets, 57 
likes). 
 
Ce tweet est accompagné d’une photo et dénonce 
l’indifférence du régime face à la violence des 
bombardements sur les civils :  
 
« La blague du jour : #Assad invite les 11 millions de 
réfugiés syriens qui l'ont fui à rentrer chez eux. 
#Deraa, #Syrie » (@j3L0tj3Ts4loKe, syrien, 24,1 k 
abonnés, 35 retweets, 46 likes) 
  

 
 
Le fait que la coalition bombarde indifféremment les 
bâtiments de santé publique :  
 
« Si Bachar n’aime pas les hôpitaux, c’est parce qu’il 
est né dans un cimetière de chiens et non dans un 
hôpital. #Deraa » (@FJrZiUIkTyCJvx2, syrien, 8 262 
abonnés, 56 retweets, 117 likes) 
 
Et le peu de réaction de la communauté 
internationale face à cette violence : 
 
« Oh mon Dieu, aidez-les et soutenez-les… De voir 
ainsi la pluie de bombes sur leur tête, refusons le 
silence imposé par le monde. #Deraa 
#Bachar_est_un_nain, #Deraa_sous_le_feu, 
#Deraa_pleure. » (@3ajel_ksa, syrien, 1,8 M 
abonnés, 612 retweets, 224 likes) 
 
Les bombardements de la coalition ont provoqué 
un très grand mouvement de déplacés qui se 
massent devant les frontières jordaniennes. Certains 
accusent la Jordanie de ne pas ouvrir ses frontières 
et de laisser les déplacés dans des conditions 
inhumaines : 
 
« Imaginez-nous, les déplacés à pieds, alors qu’en 
face de #Deraa les portes sont fermées. Je ne peux 
porter mon père et ma mère, ni soulager les 
femmes et les enfants, je ne peux que marcher à 
travers la foule, impuissant, vers une porte arabe 
verrouillée » (@AbdullahElshriff, 416 k abonnés, 
syrien, 836 retweets, 37 likes) 
 
Ce tweet est celui d’un célèbre poète syrien, 
Hodeifa al-Araji, très anti-gouvernement. Il est 
accompagné d’une photo des déplacés dans le 
désert : 
 
« Où allons-nous ? Toute la terre nous rejette et tu 
nous méprises… Toute la terre est abusée. 
#Deraa » (@al_arje, syrien, 42,3 k abonnés, 425 
retweets, 734 likes). 
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Ce tweet d’un jordanien est accompagné de la 
photo d’une famille coincée dans le désert :  
 
« 350 000 personnes déplacées de #Deraa sont aux 
frontières de mon pays #Jordanie, devant la maison 
de ma famille, de mes grands-parents, de mes 
parents… Alors qu’il fait 42 degrés Celsius et dans 
un désert qui n’a pas d’arbres ni d’ombre pour les 
protéger. « Puis, et en dépit de tout cela, vos cœurs 
se sont encore endurcis et noircis ; ils sont devenus 
comme des pierres ou même plus durs encore » 
[Sourate al-Baqarah, « La vache », verset 74]. » 
(@EHSANFAKEEH, jordanien, 624 k abonnés, 264 
retweets, 609 likes).  
 
 
 

 
 
 
« Arrêter l’injustice, la destruction, le massacre, les 
mouvements de déplacés qui ont lieu à #Deraa est 
un devoir humain et il n’existe pas d’excuses pour 
quiconque ne fait pas tous les efforts possibles pour 
arrêter cette souffrance. Dans la victoire 
musulmane il y a la victoire de Dieu et cet échec 
laissera une page noire dans l’histoire de la nation 
(@k_alkhashlan, saoudien, 21,3 k abonnés, 57 likes, 
161 retweets). 
 

Ce tweet est accompagné d’une photo de 
saoudiennes coincées dans le désert : 
 
« Priez pour les citoyens de #Deraa et de la #Syrie 
et pour tous les musulmans, et les femmes 
musulmanes doivent soutenir leurs sœurs qui ne 
peuvent plus endurer cela, ces personnes errent 
désormais sur les frontières sans nourriture ni 
eau » (@Kawafi4242, saoudien, 4 870 abonnés, 13 
retweets, 14 likes) 
 

 
 
Certains interpellent la communauté internationale 
contre la violence du régime, notamment les 
personnes exerçant des professions sensibles tels 
que les journalistes : 
 
 
« Des dizaines de #Journalistes dans le sud de la Syrie 
#Daraa n'ont pas réussi à franchir la frontière jordanienne et 
sont maintenant confinés à Quneitra. Nous demandons aux 
organisations internationales de les protéger contre le risque 
de meurtre, d'arrestation par le régime. #La presse n’est pas 
un crime (@abdalrahmanhar, syrien, 3 892 abonnés, 43 
retweets, 6 likes)  
 

L’implication de la Russie, de 
l’Iran et d’Israël dans le conflit : 
Certains critiquent l’injustice de l’implication de 
l’armée russe dans l’opération à Deraa et dénonce 
la violence des bombardements : 
 
Ce tweet est accompagné d’une vidéo de 
bombardements qui est très relayée : 
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« Le terrorisme russe en Syrie. Que Dieu soit avec 
nous. #Deraa. » (@TurkiShalhoub, jordanien, 292k 
abonnés, 328 retweets, 262 likes).  
 

 
 
Ce tweet est accompagné d’une photo d’enfants 
victimes des bombardements :  

« Témoin des crimes du régime russe contre le 
peuple syrien sans défense, dans la ville syrienne de 
Deraa, #Deraa, #Hauran. » 
(@JAHANRANAPMLN, syrien, 21,2k abonnés, 119 
retweets, 64 likes) 

 
Ce tweet, avec cette photo, fait référence au 
sauvetage des enfants sauvés en Thaïlande alors 
qu’ils étaient coincés dans une grotte depuis 
plusieurs semaines. Ce tweet ainsi que les suivants 
sont publiés par des Saoudiens et témoignent d’une 
forme de solidarité inter-sunnite qui est relayée par 
certains (le gouvernorat de Deraa étant à majorité 
sunnite) :  
 
« Il est vraiment étrange que des dizaines d’enfants 
meurent #maintenant à #Deraa par le feu de 
l’ennemi russe qui utilise toutes les armes interdites 
par la communauté internationale et que la 
conscience mondiale ne bouge pas, alors que l’on 
assiste à un tollé médiatique mondial lorsque 12 
garçons thaïlandais disparaissent avec leur 
entraineur dans une grotte ! Le sang musulman 
devient moins cher que l’eau… » (@ktbdros, 
saoudien, 41,5 k abonnés, 66 retweets, 31 likes) 
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Ce tweet est accompagné d’une photo de 
Mohammad Qassem al-Hariri : 
 
« Mohammad Qassem al-Hariri est un martyr du 
front de #Saida, un fils de la ville occupée de Bousra 
al-Harir [ville du sud de la Syrie, faisant partie du 
gouvernorat de Deraa située dans la plaine du 
Hauran]. L’oncle du martyr, Taha, son cousin Basil 
et son cousin Jamal ont tous aidé la résistance 
contre l’occupation injustice de la milice russo-
iranienne et des milices d’al-Assad sur le pays de 
#Hauran, grâce à Dieu ». (@abazeid89, compte 
certifié, syrien 74,8 k abonnés, 93 retweets, 378 
likes) 

 

 

Certains critiquent l’implication de l’Iran : 

 
« Alors que ces Russes et ces Iraniens contrôlent 
injustement #Deraa, il ne reste plus rien de 
l’influence américaine, européenne et surtout arabe 
dans le sud. » (@BassamJaara, syrien, compte 
certifié, 35 retweets, 94 likes) 

Et raillent l’alliance conclue entre Israël et l’Iran 
dans ce contexte :  
 
« Israël bombarde et permet ainsi à Khamenei 
d’occuper #Deraa, près de ses frontières ! Nous 
rions, la relation israélo-iranienne devient 
limpide… » (@aboalhodaalhoms, syrien, compte 
certifié, 146 k abonnés, 160 retweets, 322 likes) 
 
« Israël ment maintenant en annonçant qu’il veut 
expulser l’Iran hors de ses frontières, alors que 
c’est lui parce qu’il a financé la guerre iranienne à 
#Deraa que l’armée iranienne a pu atteindre ses 
frontières… #trahison. » (@Omar_Madaniah, 
syrien, 130 k abonnés, 48 retweets, 68 likes) 
 
Ce tweet est accompagné d’une photo caricaturale 
qui représente Bachar al-Assad se reposant entre 
deux arbres sur lesquels sont accroché les drapeaux 
d’Israël et de l’Iran : 
 
« L’Iran menace Israël parce que ses forces sont 
déployées autour des frontières du Golan et que 
ses missiles sont prêts à être lancés, Nasrallah 
menace Israël avec ses milliers de roquettes prêtes 
à bombarder Israël et en attendant, leurs roquettes 
tombent sur les musulmans… » (@Maya_alio, 8631 
abonnés, 86 retweets, 127 likes) 
 

 

 

 

 

 


